WOLU-INTER-QUARTIERS ASBL

Woluwe-Saint-Lambert, le 9 avril 2014
A l’attention des membres de la

Commission de Concertation de Woluwe-Saint-Lambert

Hôtel communal de Woluwe-Saint-Lambert

Avenue Paul Hymans, 2 à 1200 Bruxelles
Concerne : demande d’un permis d’urbanisme et d’environnement pour modifier l’affectation de l’immeuble de bureau en logement, construire une extension de l’immeuble et construire un nouvel immeuble : 91 logements et un bureau à l’avenue Marcel Thiry, 200.
Madame, Monsieur,

Nous désirons vous faire part de nos remarques en ce qui concerne cette demande de permis d’urbanisme.

Nous ne pouvons qu’être subjugués par les bonnes intentions du demandeur :
-
... de fédérer ses habitants pour créer une grande maison généreuse, gage de vie et d’harmonie entre tous ses résidents.

-
Une bâtisse qui rassemble, qui respecte l’intimité et la « privacité » de chacun tout en fédérant les habitants par une nouvelle identité dans le quartier.

-
Notre projet est envisagé comme élément d’un territoire beaucoup plus vaste. Les qualités du projet sont trouvées et développées avant tout avec les relations que celui-ci entretiendra avec son environnement. ... C’est donc un travail contextuel que nous proposons. La parcelle n’est donc pas un fragment urbain insulaire mais un élément du paysage à venir.


Après avoir fait le tour de quelques considérations bien emballées, nous avons des remarques bien plus pragmatiques, nous nous en excusons d’avance.

Problématique des inondations


Le taux d’imperméabilisation est de 0,846 et non de 0,80. On vient de 0,739. Ce taux est en grande partie dû fait de l’augmentation de la surface au sol des bâtiments.

Qu’en est-il exactement en ce qui concerne les bassins d’orage et les citernes d’eau de pluie, entre ce qui existe et est commun et entre ce que le demandeur propose de construire. D’après la surface perméable, on devrait avoir une citerne d’eau de pluie de 98.406 L et un bassin d’orage de 47.712 L. Nous demandons des précisions sur ce sujet. 

De plus, le demandeur prend l’option de placer des panneaux solaires (thermiques et photovoltaïques) pour se dédouaner en grande partie de la toiture verte obligatoire. Il propose de végétaliser seulement un sixième de la toiture. Quelque part, il vise sa rentabilité énergétique au détriment de sa solidarité sur les problématiques d’inondation sur ce versant de la vallée de la Woluwe.


Enfin, le demandeur propose de construire sur une partie de la zone de recul.


Ces quatre éléments cumulés deviennent négatifs en termes d’inondation et nous font dire que les relations de bon voisinage auront du mal à trouver un caractère positif.

Hauteur du bâtiment

Nous pouvons constater que le bâtiment actuel avec sa nouvelle extension gagne de la hauteur un peu partout et que les étages techniques actuels deviennent des étages de logement avec de nouveaux étages techniques qui s’y greffent.

Les bâtiments actuels sont déjà suffisamment hauts pour qu’on y arrête la conquête du ciel. Pour rappel, une augmentation de hauteur avait été refusée pour d’autres dossiers similaires dans la même zone.


Sur certaines coupes, la hauteur passe de 41,81 m. à 44,50 m. ou encore de 35,55 m. à 38,52 m. et à l’arrière, par rapport au voisin le plus haut, on passe de 42 à 45 m. Globalement, on monte partout de plus ou moins 3 mètres.

Et de fait, on voit apparaître 896 m2 de logement au 7ème étage, 315 m2 au 8ème étage et même  un 70 m2 au 9ème étage !

Cohérence.


L’ensemble des quatre immeubles qui ont été construits à cet endroit pour accueillir du bureau présentait une cohérence architecturale que l’on pouvait, sinon aimer, au moins comprendre.


Cette cohérence disparaît en partie par la transformation architecturale de ces immeubles, mais dans ce cas-ci l’extension prévue vers le bâtiment situé plus haut dans la rue casse le rythme général et ferme de manière inadéquate l’espace central.


Le manque de mixité

Précédemment, nous avions une mono-fonctionnalité « bureau », à présent, avec tous les projets en cours, nous nous tournons vers une mono-fonctionnalité « logement ». Il y a un manque évident de mixité qui devrait nécessairement être prévu au rez-de-chaussée : crèche, commerce, espace pour profession libérale, ... toutes implantations qui marqueraient mieux une volonté de ne pas contribuer à être une île dans le quartier.

La nouvelle construction


Celle-ci se construit sur une bande étroite, en fait sur un terrain qui a été amputé de sa partie arrière qui sert actuellement de parking pour une société située dans l’avenue Ariane. Quel est le devenir de cette zone. Sera-t-telle encore constructible ?

Conclusions.


Vu l’ensemble de nos argumentations, notre association s’oppose à ce projet tel que présenté. 

Plus précisément, nous refusons l’extension du bâtiment actuel, l’augmentation de la hauteur de l’immeuble actuel, le manque de solidarité en matière d’inondations (non respect des toitures vertes, imperméabilisation trop importante et construction dans la zone de recul) et nous demandons une meilleure mixité.

Nous vous prions de croire, Madame, Monsieur, à notre sincère considération.

Bernard Devillers




Marcel De Rongé
Coordinateur
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